
HABITS DE CHOIX! rêts de la olaeee agricole. C'eet mu par j 
cee motif» rjue noos publions la correepon- I 

tlaucti suivante :

Dernièrement, la Minerve annonçait 
que dee bourse# étaient offerte» aux fila j 
de» cultivateurs par l’Ecole d’agriculture 
de l'Assomption. Cela m'a donné l'idée | 

procurer le proapectus de cette ; 
Je suie vraiment étonné que tant j 

d’avantages ne soient pas plus connus du 
public. Que V

LE VIN D’ORGE

Peut-on, avec l'orge, fabriquer non plue 
seulement de la bière, mais du vrai vin f

Cette question a l’air d’être, « priori, 
un paradoxe ou une mauvaise plaisante
rie ; elle doit cependant être résolue par 
l’affirmative.

Oui, on peut faire du vin avec de l’orge, 
ni plus ni moins qu’avec le jus authenti* 

que de la treille !
C'est ce qui résulte d’une communica

tion faite à l’une des dernières séances de 
l’Académie de médecine, en France, par 
le professeur Chatin, au nom de M. Jac- 
quemin (de Nancy).

Si l’on fait fermenter le malt d'orge par 
le ferment,—la levure,—du vin, on ob
tient une sorte de vin blanc, dont le goût 
agréable diffère du tout au tout du goût 

de la bière.
Ce qui prouve, soit dit en passant, que 

chaque ferment imprime des qualité» par
ticulières aux fermentations auxquelles il 

préside.
Le vin d’orge renferme une proportion 

moyenne de 6 degrés d'alcool, qui peut 
être augmentée à volonté. La proportion 
d’extrait, élevée à 40 grammes par litre, 
en fait une boisson alimentaire de premier 
ordre. Le vin d’orge contient, d’ailleurs, 
comme le vin, de petites quantités de gly
cérine et d’acide succinique.

M. Pasteur, présent à la séance, a cru 
devoir appuyer les appréciations favora
bles émises sur le vin d'orge par M. Cha-

NOV« FAISONS DE L'HABILLS- 

MENT POÜR HOMME

UNE SPECIALITE

SÊT ~
L’instruction est

J tKY
On enseigne 

, dans toutes se» 
, l’art vétérinaire,

la grammaire française, l’arithmétic 
la géométrie A la théorie

L instruction est gi 
aux élèves l’agriculture, 
branches, le droit rural,

géométrie A la théorie dans l’école, 
se joignent la pratique sur la ferme et le 
travail du bois dans un atelier spécial. 
Bientôt une beurrerie sur haut pied 

ra attachée h cette école. Enfin tous les 
hes, on donne un cours religieux

Ces jeunes gens pensionnent dans l’é
cole même : ils sont sous la surveillance 
d'un prêtre et d’un ecclésiastique ; l’étude 
et le travail manuel sont unis ensemble 
de façon à favoriser autant le d- veloppe- 
inent du corps que celui de l’esprit : M 
A. Marsan, le professeur d’agriculture, est 
un homme peu ordinaire par la science et 
son habileté dans l’enseignement 
dans la pratique.

Maie ce qui est encore plus surprenant, 
c’est qu’avec tout cela, la pension est 
donnée gratuitement h dix élèves chaque 
année, par le moyen de bourse» et de pri
mes formées par le gouvernement.

se fait-il qu’on 
pas avec plus d'empressement des avanta
ges aussi considérable» ï

Il y a deux ans,cinq élève» de l’éco e de 
Assomption ont remporté lus premiers 

prix dans le comté de Montcalm pour le 
meilleur labour. Dans l’espace de vingt 
ans la ferme de cette même école a été 
tellement améliorée par de bons systèmes 
do culture que lus revenus sont mainte
nant plue qu» doublés, comme ou peut le 
voir par une petite brochure qui vient de 
paraître, et cela, quoiqu’on ait depuis, 
vendu plus de vingt-deux arpente de cette 
propriété. Si les jeunes gens de la cam
pagne connaissent quelque chose en agri 
culture par la pratique, ils sont loin de 
posséder et surtout de raisonner toutes les 
connaissances agricoles ; ils ignorent en
core bien davi 
qu’on enseigne 

Quelles sont 
d’admission ?

11 suffit que l’aspirant soit dans 
la quinzième année de son âge, qu’il 
sache lire et écrire, qu'il ait l'intention 
sincère et la possibilité réelle de cultiver 
plue tard et qu’il puisse apporter un certi
ficat de boune conduite.

Certaine doutes se sont répandus sur le 
maintien de no* écoles d’
Quelque chose qui arrive, les 
pas à s'inquiéter, car V 
institutions est 
ment au moins encore pour un an, et si 
plue tard il doit y avoir des changement», 

era, plus probablement, que pour 
éliorer. Supposé toutefois qu'elles 

abolies pour faire place il 
'inplétn, les élèves

dim n«
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tin rente nu Bureau du CANADAtin.
gauloiseOn a dit souvent que la race 

devait au vin qu’elle a dans le cœur se» 
plus précieuses qualités de lucidité d’es 
prit, d’entrain, de chevalerie, de cou" 
rage et de gaieté. D’autre part, il parait 
établi que la boisson favorite de nos 
aïeux du tempe de Vercingétorix, avant 
la conquête romaine, était la certaine, 
faite avec de l’orge fermentée, et dont le 

évidemment engendré le mot 
par lequel les Espagnols déei-

Fonderie de Hull
1* soussigné vient tlo faire l'acquisition de la 

fonderie de Hull et est maintenant préparé à 
exécuter toute» norteed'ouvrages dans la ligne 
d«- fonderie, pièce» légère» ou pesantes de toutes 
dimensions, au plus bas prix.

M. Lawson est un homme pratique qui a eu 
plusieurs années d’expérience, et garantir# tous 
es ouvrages faits à son établissement.

T. LAWSON
ry, Hull,
Bue George, Ottawa.

ii Hue Ilreweanlage les autres sciences 
i dans ces écoles.cerveza, 

guent encore la bière.
S’il est possible de faire du vin avec de 

l’orge, tout s’explique et l’apparente con
tradiction s’évanouit.

maintenant les conditions
--------FOU II LA —•»

Figure, le» Malus, la Peau et le 
Teint en géugral

Crème de Miel et d’Amende de Hinds, Gelée d 
Coneombree et de Itoeee et Moloderma,

Un assortiment complet ei nouveau 
eles de lollelle ei dessu-- venant d'élre

La cervoise de not ancêtres de la vieille 
Gaule n’était pas de la bière ; c’était du 
vin, du vrai vin, le vin d’orge dont il a 
fallu dix-neuf siècle» pour retrouver le 

secret perdu !
Si on ne peut pas faire du vin avec le 

jus de la vigne au Canada, on pourra au 
moins en
réussit comme on le prétend.

N

agriculture, 
élèves n’ont 

existence de cee 
assurée par le gouverne- R. A. McCORMICK

UlilMltTK MT DROGUISTEfaire avec de l’orge,si e# prueédé

75 RUB HPABK8
viennent è être 
une seule école 
alors existants y sert 
ment admis les prei 

11 me semble, M.

Freeeriptions pour médecins et Camille» pH 
parées avec soin, 

tiemmunlcalion léléphoniqeeDE QUEBEC AUX ANTILLES plus coi
tout naturelle*

M. l’abbé Montminy, curé de Saiut* 
Agapit, vient de publier sou» le titre De 
Québec aux Antille», des notes do voyage 
très intéressantes.

. le directeur, que la 
presse, si dévouée aux cultivateur», leur 
rendrait un grand service en faisant valoir 
la cause dos écoles où se rencontrent tous 
ces précieux avantages.

FERRONNERIES-:
L'une des plus anciennes maison» coinmercln 

les de la vallée de l'Ottawa et des mieux quail 
liées sous le rapport de» bas prix et de la qua 
lté dee articles often» en vente.

M. Montminy dit d’excellentes choses 
des Antilles, tant au point do vue du cli
mat qu'au point de vue de la beauté du 

De superbes paquebot» voyagent

Ahkivola.

McDougall & Cuzner
entre New-York et les Indes Occident»- LES ACADIENS Enseigne de la grosse Tairléf».

-----MAGASINS:------
,i------P.L., OU.J1...

33 1187 88

v Bermudes en cin-les. On se tend 
qualité heures. Uetto ile se trouve eu 
plein pays des tropiques, 
les Bermudes est de $60.

—Ou nous apprend que Iss recettes _du 
est A la tête d'une entreprise on peut être 
certain de la réussite.

-Le Rév. Père 
field, est de 

rtie ouest

La température 
y est des plus délicieuses. Elle est aussi 
douce l’hiver que l’été.

M. l’abbé Montminy a visité plusieurs 
places ; il cite entre autre» : Saint-Kitts, 
Autiqua, Lu Dominique, les Caraïbes, 
La Martinique, etc., autant de places dé 
couvertes par Christophe Colomb en 1493. 
L’auteur de Québec aux Antilles admire 
beaucoup ces pays, mais il s’écrie 
chou» reconnaître que pas un pays au 
monde n’est comparable a notre jeune et 
beau Canada.’’

M. Montminy parle ensuite des avan
tages que le Canada retirerait des rela
tions commerciales avec les Antilles. La 
classe de produite qui constitue la princi. 
pale richesse des Indes Occidentales sont 
Jes sucres et lesmélasBes. Notre pays fait 
une forte consommation du jus de la can
ne à sucre, soit à l'état de sirop, dé casso
nade ou de rhum.

Parlant des avantages que le Cao? 
pourrait retirer à l’échange de produits, 
M* Montminy ajoute que les Antilles ont 

tî.S*loa bois, dt» nos ferronneries et 
des produits de nos pêcheries ; elles man
quent de farine et de plusieurs autres 
choses que nous sommes en mesure de 
leur fournir.

Il prétend qu’une ligne do steamer» ne 
manquerait pas de donner un essor consi
dérable à notre commerce, en même temps 
qu’elle ouvrirait des horizons nouveaux à 
nos hommes d’affaires canadiens. Il ter
mine son intéressant ouvrage en encoura
geant le gouvernement fédéral A poursui
vre le projet qu’il a entrepris de nouer 
des relations commerciales avec les An
tilles. Il espère qu’avant peu d’années le 
commerce que cee lies avec l’Europe et les 
Etats-Unis, prendra la route du Canada.

U

I DiUiESSSfliiaSUSa'A'ÏS:
I I go cl recommandées par de» milliers do 
■w Thunes qui le» emploient MENSUELLE 
MENT. Mlles n'ont jamais failli ; enlèvent Ice 
douleur» ; assurent la régularité : sont douce», 
agréable» au goût et d’un excellent effet. Ba
quet» envoyée par la malle A l'abri de toute 
Indiscrétion sur réception de $3 00. Toute 

confidentielle. Adr

Von Blerk, de Bloom- 
retourdeson voyage dan» lu 
de l'Europe. Il a visité la Bel 

tal qu’il n avait pas vu 
a trouvé de grand»

—Plusieurs citoyen» de Moncton ont l'in 
teution d'acheter un but. au à vapeur pour 
établir une ligue de cabotage jouruuliere 
entre Mouctou et Hopewell Cape, arrêt 
à Dorchester et autre» localité» sur la rou
le. Le bateau à vapeur pourra contenir 70 
passagère et une quantité de fret, et en 
route remorquera le* bâtiment» qui de
manderont see service*.

giquc, eon paya natal 
depuis vingt une, et y 
cbangements.

correspondance est 
t'OMi'AOMK UK MaOKCl 
Hulie 376. Toronto. Ont

OBONTO. H. P.
24-1-88-8#

1 “Sa-

HOTEL CANADIEN
Oi-uavAST oeuvré va* O. Lat»»muuillb

Ce magnifique hotel vio 
M^ohn Johnston, ex-pro

Les repas sont servi» à 
système européen, et : 
cuisinier français do première classe.

Vine, claret, sauterne,champagne et liqueurs 
do première qualité.

Cet ètabliaaemeut vient d'être meublé rt neu 
les chambres sont spacioiisos et do» mieux a 
rées, faisant face au parc (Major's Hill).

L'entrée privée est sur l'avenue McKensieet 
l'entrée générate du restaurant aux Nos 636 et 
638 sur 1* rue Hussex.

JOHN JOHNSTON. Propriétaire

—M. Fidèle Aucoin de Richlbouctou, a 
pri* la semaine dernière un flétan pesant 
cent vingt deux livre».

Il a été vu vendredi soir plusieurs banc* 
de maquereau en deçà du havre de Itichi 
bouctou. Il n’y avait pas de goélettes aei- 
neuee» dana les environs.

Lee pécheurs à la ligue 
fait de bjm».e* péhc» de mor 
quere&u 4».naino dernière.

—J,d'jurrier de Bathurst 
lofisr compte rendu de la de

s à toute heure, * la carte 
sous la suriiitendencedun

en chalo>uj)o ont

contient un

\ grandiose qui a signalé la fête de l’Assomp- 
.• tlon à Petit-Rocher. Toutes les parois- 
u“ ses du comté de Gloucester étalent nom- 

ement représentées, plusie 
leurs ont fait des discours entraînants, et 
la célébration de la fête nationale a été un 
grand euecè». Parmi les personnes distin
guée» qui assistaient, on a remarqué les 
KR. MM. Robert, curé de Sainte-Thérèse, 
J. R. Doucet, curé de la Grand’Anse, H. 
Doucet, curé de Jacquet River, W. Var 
rily, curé du village de Bathurst. Th. 
Barry, curé de Bathurst, et M. Carter, curé 
du Petit Rocher ; l'honorable P. A. Landry, 
M. P., K. F. Burns. M. P„ J. McManus,

K GEORGE COX
ureenAPHK, graveur,

CLICHKUR BT MEDAILLKUR
•a KVK MbtCALFE,il

OTTAWA. Out a Rio

W. O. MoKAY
Importateur de Vins, Liqueurs, Cigar 

bacs ; aussi propriétaire do

L’HOTEL H1U11E1 JEU M
Agente peur les Commercants de Bol».

441$. 448 «il 450 rue Sneeex

'
La grand messe fut chantée par M. le 

curé Carter, et M. l’abbé J. R. Doucet fit le 
sermon, qui occupe trois colonnes dans le 
Courrier. Après le diner, la foule se réunit 

M. le

'

hou» la présidence de M. le Dr Comeau, et 
les discours commencèrent dans l'ordre 
suivant : N. A. Landry, l’abbé J. H. Douflkt, 
P. Landry. P. J. Venlot, K. F. Burns, J. 
McManus, et le président.

Dans la soirée, on a jeté les bases d’une 
convention générale des Acadiens du comté 
de Gloucester devant avoir lieu l’an pro
chain. Troie délégués de chaque paroisse 
formeront le comité d’organisation.

toute, la journée du 15 août à 
glorieuse et le réveil

LOTERIE NATONALE
CLASSE D.

Petit-Rocher a été g 
national prononcé.

.
TIKAUIS, LE T KOI NI EM K 

DE <11 AltV* MOIS
ME*< HMDI

LIS PROGRES AGRICOLE

XI McLIOD. C. IL. Avecat, Coers Fédérale» 
lvXeel de Québec. 118 rue WellloBten.Otluwe LE QUINZIEME IIRAQE MENSUEL 

AURA LIEU LENous sommes toujours heureux de pu
blier tout ce qui tend à contribuer au pro
grès agricole. C’eet pourquoi noua don
nons hospitalité avec plaisir à la corres
pondance ci-après qui traite d'une ques
tion excessivement intéressante pour les 
cultivateurs.

La Presse a résolu d’accorder une at 
tention toute spéciale aux questions agri
coles. Toutes les semaines nous publions 
sur l’agriculture des articles qui sont dûs 
à la plumes d’écrivains qui ont fait dee 
études spéciales de la science agricole» 
Pour mieux répandre notre journal parmi 
les cultivateurs auxquels noue voulons 
être utile, nous avons réduit l’abonne* 
ment de $3.00 à $2.00 par année pour 
l’édition quotidienne. La Presse a déjà 
une grande circulation à la campagne et 
noue voulons la répandre encore davan
tage en tenant nos lecteurs au courant du 
progrès agricole et en profitant de toutes 
les occasions de leur être utile.

Lee amis de l’agriculture nous trouve, 
ront toujours disposé à les aider dans tout 
•e qui a pour but de promouvoir les inté-

MERCREDI, 19 SEPT. 1888ML1 “COLLINSES
T1MBNT COMPLUT U'ABTIVLIt» DS MOUS
bas pMX, El# rue Wellington, ou

i' A DEUX HEURES P.M.

F VALEUR DES LOTS
W K PROFESSEUR GAGNON donne la santé

aune découverte importanie peur la guérison 
de la Cntherre. Tout le moade sait qu'il n'y a 
pas eue seule maladie dans le monde sans qu'il 
t ait une raelne ou une herbe pour la guérir. 
FHerieaaoB Ua«*sn. Kl rue Rideau.

$50,000.00
Gros l.oi : l u immeuble de 5,000

NOMENCLATURE DES LOTS
l Immeuble de..................... *6,000.00 #5,000.00
l do   2,000.00 2,00000
1 de .......................... 1.000.00 1,000 00
4 Immoubleade.................. 500.00 1.COO.OO

10 ao ........................ 300.00 8,000.00
30 Ameublements ............... 200.00 6.000.00

.. do 100.00 6,0*100
Montres d'or............... 30.00 10,»00.00

1000 Montres d'argent............. 10.00 10,000.00
1000 Services de toilet te.........  5.00 Ô.Otf.OO

U307 lois valant - • - $50,000.00
S1.00 le BILLET

%

tv, *ouffr»uca« d. oc, peu.rèTpeflK.'pr^i^u!’,"un 
•omniell naturel, paiiible, en faisant dleparnttre la 
Couleur, etleeJeunes chérubins s'éveillent aussi “bril
lants et frais qu’un bouton de roee.” Ce sirop est tr«e 
agréable au goût. 11 apalee l'enfant, amollit see gen
cives, enivre toute douleur, fait disparaître les souf
frances intestinales en réglant la digestion, et est le 
meilleur remède connu contre la diarrhée, soit qu'elle 
provienne de la dentition ou d’autres causes. Vingt- 
cinq cents la bouteille. Ares oonflanee et demandes le 
“ Sirop calmant de Mme Winslow’’ et ne prenea eeunc 
autre préparation.

R0
too

Le Seoritaire: S. K. LEFEBVRE
Bureau* . I» rue Balat- Jerques

Montre*!, Canada.
ROBINSON & CIE

ORMNET1ER8 et FLEURISTES

eertes d ouvrages en Heur» peur cérémonie» de 
menage eu enterrement, une epéclallté.

®F~N. R. — L'administration de la Loterie 
attire 1 attention de ses client» sur le» Impor
tants changements opérés dan» 1a nomencla
ture des lots et lee Informe en mtme tempe 
|u«HedWDtinee la Deuxième Série (BilletsMl RUE RIDEAU, Ottawa, Oat..

| CARTES FR0FKS.NujNtil.LKS Beaudet & DesjardinsTOUT HOMME
1?JT SâSBSH : M' J—^A,NLÎrL"b'’ COIN de, RUES BAY et F. OBENCE, OTTAWA 

1 . lu. V Local, Solliciteur, Solaire,
il I y I ,1 .I l . ¥ <•» : » UK-

IDuire rti oe »ci'« ' ■'«Kjraæsisr. J ;-u i..ix et ciiux !•»

Etc., -----------  M ANC FACTURIERS DE - ■

------- BUREAU--------
l oin de» Rues Rideau et Musset 

OTTAWA, Ont.

■M j Cadre» douvertur—, Perl—, Jalousies, Moulure», Bois our plan»fur. Bois à lambri 
scr. Meuble», El»., tic. Bois de charpente prépare ten»lammmt en mains.

taiV* 'Sidneu* i»°vîn

BELCOURT & MacCRAKENi.% l'!,e*‘.‘T< |.d" JTR

... I ONTARIO ET QUÉBEC
i l i f»i «ire iour tonu » ••• Scotr-h Ontario Chamber». Ottawa. Ont.
.1- qtTl'.'V K I•PUFF .,.1 •■Ile*
nï',reî.'y iropÜgnL do Weà»I

e noire iteblleeenteLe* meilleur* machine* améliorée* sont en es****1 *1
Amrat-, Procureur», Notaires, Ae.

plus matin-* peur-nl #tr- g 
jours Ch*.|0- paquet c-.r.i 
deut^a nol l e * O-.AriSO

op‘ rrro une Itltpii/sON 
Chie d fOiC.ol t 7 .. 01,1...

Cemmunieelion téléphonique».Ouvnge de première liasse garanti.

O’Cara 8e Remon BUREAU A LA VII.LK

AVOCATS. SOLLICITEURS. 
NOTAIRES. Etc.

Bloc Hay. rue Spark*. Ottawa. Ont.
FHKH Dr. L'illJTkL RUBSliLL

Martin O'G ara. C. R.

CONSOM PTION No 26 RUE SPARKS. RUSSELL HOUSE

GRANDE VARIETE. C'Stte malidie affreuse, oui durent tent d a.nn.T-e 
I » winnté deler le acirnee il.-e meilleure pliymcu-ns 

qui ne connâieseien' rlt-u pour en Arrêter les pro- 
Xi6s,rcn uour L ■!»:- ,,u r, rien iwu :» gn-r r. 

i iUinfeiJXi.im n . i Lu» u:.» ni wtu- m. urxMe 
| m.-.liii. quelle « il . tr . " - - '"de-
I SS* zteïirErr. r»X
i bnrneâ de» n.»uruunt c.u ’ o..ff«ct.-nt pu» n.nlçr,.- 
qu'il» noiei» einflnmi > - -'i.pms-mnes pir kl

' r»rages de cette crir.lv n.-dbdic en même temps 
, qu'ils empOèiint le* doute, m et les brûlements de 
poitrine qui >cccnni>iv;[iv . - .i *riablen-*.t la cou-

LK. P. Remon

McXntyre, Lewis & Code !
< CHAPEAUXA vocal a, Solliciltura et Notairea

C Attention loute KDéviule donnée aux alla 
commerciale».

Bureau; Au douons de la Banque de» Mar 
•hands, Ottawa.

Argent (i prêter eur propriétés foncières.

"RK. Solliciteur de la Banque de 

S LEWIS. Solliciteur de Uun i r FRANÇAIS.
ANGLAIS,

AMERICAINS et 
CANADIENS, Etc| COMPAGNIE

GUERISON JiARAUTIE
A. b . McINTY 

Montréal. 
J. TRAVERS 

que Union. 
R U. CODE.

DE TORONTO.

JOSEPH COTETEINTURE pour le» CHEVEUX

tilv.i. .McLAlIUN, L. L B.,2 Vt tst

d» Torveto, Torento, Ont.

114-----RUE RIDEAU------ 114
OTTAW

AVOCAT, Etc.
Bureau : IV rue Clgiu, Ottawa. te

MEUBLES ! 
MEUBLES !

J. P. FISHERARTICLES 1)1 TOILETTE

AVOCAT, SOLLICITEUR, Etc. 
pour la Cour Suprême, le Parlement e 

le» Départements Public».
Scottish Ontario Chamukk». Ottawa On

IVlcVeity & Henderson
AVOCATS. SOLLICITEURS. Etc 

Agent» pour la Cour Suprême 
monts Publics.

Stollish OuUi-iu Chambers, Ottawa, Ont.
G ko. F. Hbndkkson.

et lee Départe

Voici le temps d’acheter à bas 
prix des Meublee de

LE BIJNTE

gggtgsasrc
M AI. ADI KS 111.1 I KMXES

No K gudrlt Infslllihl'-m-nt , leuenrrte». deserole de 
I» mStrice, et toutes !<•« ninl.id .w *ui.|iirllee le* frnnue» 
■ont eujrttes. Lee médeeiiih k * plu» eiiiiueuts reeommen-g&msr'.-swsurt

Taylor MuVkity.

STEWART, C1IÜÏSLEK it IMRfcï
AVOCATS. SOLLICITEURS 

Agents pour lalCour Suprême et le Parlement.

thamlrrs Union, 14 rue Mi-lealtt. Ottawa, Oui.
JdcLKOD Stkwaht F. IL Cmkymlkr 

J J. GODKKEY BONNE QUALITE^Pilule» Réguliilrives Française* VAL1N <£• CODE
KS'S^-Æ7S4-.,.a'':r."LVÆ^SÎ

AvofMle. Solllt ilfur». Kir.

BLOC EGA N, ltlJE SPAltKS
vis-ft-vis l'Hôtel Russell.Névralgie et Rhumatisme

Bradley & Snow
je Toronto, Toronto, Ont. HARRIS & CAMPBELLAVOCATS. SOLLICITEURS ruUB la COUR 

SUPREME, NOTAIRES. ETC. 
h. A. Bkaulky.DOMINION FLOUR STORE A. T. Snow.

avec privilège de rom-prêter A 6/. 
aucun tempe.

Argent & 
bourscr enLa place où voue pouvex acheter ft meilleur 

marché toute» espèce- de grain», farine.etc.

THOMAS GORMAN
raoPRIXTAlRR

36, Carré du Marché By, 3<»

30, 38, 40, 42, 44GUN.DRY & POWELL
Avocats, Solliciteurs, Etc.

la Cour 
ktaktkmkn M O’CONNOR, Pris de la Rie SpartsSUl'BKMK UT LUS

Bureau : 25 rue Sparks,eu fate de l'Ilotel llusstl
V.rthur W. üundrj

MAISON SA1NT-GE011GK
102 1T )104 BU* B»U*AU 

-n-ue-vie ei v.B_
F. C. Powell.

ManuMtre tfe YETBRES !
«'ROYALE

\LÉVE1ELE & MATHE
PROPRIETAIRES

ujduhio, muii & nuniLimmutés de premier choix.
Juges par vous-même en venant nous faire Avocats, Solliciteur», Molaire*, ele.

12 87-88 your lu Cour Suprême, le Par 
le» Département» Publics, etc.Hotel Riendeau -----ARGENT A PRETER —

IBS U SUH LE VBA h
Europcvn et Américaiu Bureaux : Scoitllah Ontario Chambers, Ottawa 

Kemptville, Ontario.
ti4 Bue SAINT-GABRIEL, Montreal J uun Ho uno. K. Kidd Noue dédirons informer le publie que non» avons fait l'acquisition du poste d'affaires de S.D 

THOMPSON, dane la branche de earroeberie, plue spécialement voitures légères. Sulkeys. ete. 
Etant arrivant de Chicago et des autre» ville» américaine» noue avons pulsé de grandes connalsean 
cos dans notre état, non» somme» en mesure de garantir entière satisfaction. No ouvriers sont 
tousdeaplu» habile» et travaillent son» notre direction ; lee matériaux employée «ont eues lee 
meilleur» que l'on puisse se procurer et nos prix très bas.

Attention spèciale et prompte ft toute» commande», tel eal le eystème que nens mêlions en 
pratique dans toute» lee branchée de réparatione.

C. ltuTnnnvuKD
Cet hotel offre au publie vo> agour tout le con

fort désirable. La table est toujours abondai» 
mont servie de» prémisses de la saison, prôna 
ré e par dee cuisinier» français de premier or,1rs 
Repos » tonte heu ré.

On trouvera constamment ft cetétablii 
de première douse, dee vine, liqueur» et cigare» 
de choix. JOS. ÎUENDKAU. Propriétaire.

Dr FISSIAULT
------DENTISTE------

€01# «es HUES II IDEAL ei blSsbl
------OTTAWA-------

w ment

56 RUE DALY - -19 ET 21 BUE STEWART
S^A VIS ! ejprSSîeE PATINS !

cailler les et ferronnerie», c'eet

TAPIS ! TAPIS £ Heures de bureau : de 65 5 heure).

4 I Mimic VOTHK FAIX, TAKTB». FAI* DK 
-A Viexkk. à la lloiilaugerle Ueie»,!). 
LEE, propriétaire. Pain ft i) cent»

216-----HUE DALHOUSIK------216
Pré* la rte.

Souiinlre <>lasllqii< s. Ohez Thoe. Birkett, 115 ru© Rideau
P. S.—1,000 paires de Patine de loue prix et de toutes lee grandeur» ; 1,000 Cloehettes pour eleig 

Venes et voies par vous-même». 211187-L

.>Iut« laie.
t oiture* d’Enl'anl*,

< lialseN de repos - I Soi" s John Korrigan
E. B. EDDYVous peuves voue procurer toutesces marcha*, 

dises par petite versement! à la semaine c hes LA COMPAGNIE MANU
FACTURIERS DB

-----PLOMBIER SANITAIRE------
Spécialement recommandé pour le poeage des 

appareils de chauffage.W. DAVIS
222 RUE WELLINGTON

No ÎOG Rue LYON VUNDllA VAR ENCAN PUBLIC

MERCREDI, ,LE 5 SEPTEMBRE
(Sinon vendu avant par vente Drivée) 

portante et si bien *ituée et les cours à bois connue 
préités et moulins, du coté sud, de M. E. B. EDDY 

Comprenant 72 acres. L'une des meilleure» cours en Canada pour faire 
dier le boi*. Située à trois mille* environ d'Ottowa, sur la rivière Ott

CHS. DESJARDINSAux Peintres et m Public en lièuéral 

Tapisseries, Peintures, Huiles, Eic

Agent d'Ashurahox et Courti*k 
Hotel Bussell, No 26 rue Sparks 

-----OTTAWA-----
lleprésente la CITIZEN, département» du 

Fou. la Vie e; des Accidenta; aussi agent 
pour pluaieur» Compagnie» Anglaise- 

do premiere classe.
Capitaux réuni» : - - - 810,000,000

Marchand do Boyaux à incendies cl 
espèce» do marchandise» eu caoutchouc, com
mandées reçoivent one attention immédiate.

fiFJl. l>e»jHrdlus donne mit» allen lion 
lonlc spéciale aux alfalre* dWaraun-

Cette scierie ini ■ comme lee

11 L»expédier le trois. Située à trois mille* environ d'Ottowa, sur la rivière Ottawa, et la 
ligne du chemin de fer Canadien du Pacifique, avec voles principales et voies de garage 
conduisant au terrain ou le bois est emoilê et jetées, estacades, droits riverains, chaus

sez vaste pour retenir en parfaite sûreté environ 50,000 billots.
Outre la cheminee en brique, l’appareil pour consumer le boi* de rebut, la maison 

et l'écurie du contremaître, les murs et fondations de la scierie, la chaudière et remise 
de la machine à vapeur, bureau, hangar, maison de pension, ecurie, forge, etc., qui 

-ndus avec la propriété, il y a huit grandes bouilloires,deux machides à vapeur, 
npes a incendie et autres machines en usage dans les scieries, pins ou moins 
âgée», qui seront vendues avec la propriété, si on le désire, ou eéparément.

Il y a aussi un moteur à vapeur se réglant par lui-raéme et s'alimentant de charbon 
ainsi que plusieurs chars à bois eu bon état, qui seront vendus avec la propriété om 

nt. Ou peut obtenir une description plus complète de la propriété et du ma- 
1 en s'adressant à la compagnie et en visitant la propriété. On fera connaître lee 
ition» le jour de la vente. Hull, P.Q., 10 Août 188t

Je pose lee grandee vitre» de ehaeeis 
(Plat# Olaeel

ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEMANDE

JOHN SHEPHERD seront ve 
deux pon 
endommiRue Ridoau. Ottawa

-==ü=LA PLUS«=.

GRANDE MANUFACTURE J. STEWART
Arpenteur provincial et Ingénieur civil, bureau 

audeswus de U pharmacie MacCarthy,
281 —Rue Wellington, Ottawa,—'181

t r—1—18-0

T. J. SJi;A_TO]S7BALANCES LAURENT DUHAMEL HoRLoean nr Buovrian 
Marchand de montres d'or et d’argent, need»- 

lee, anneaux et bijoux de tonie eortc. Tene 
les ouvrage» sont garantie.

No* 300 cl 311 rue Wellington,Ottawn

ETAL D. - MARCHE BY.
Assortiment co plot de» meilleures v 

du marché d’Ottawa. En gros et en détail 
on, porc, saucisses, etc. Vont me par le passé, 

M. Duhamel ec fera un devoir de satisfaire les 
pratiques qui voudront bien l'honorer de leur 
bienveillant patronage. 1 13 87-S8

landes

CANADA

G. PHILBERTAudeU de 100 diffèrent» genreejdeî:

J,BALAMCSBALANCE W. E. BROWN-3- IMPOKTATEUB
MANUFACTURIER «T MARCHANDron

TAPISSERIESCHAUSSURES EN CRÛS !BALANCE BALANCE A transporté son établissement au

No 01, RUE RIDEAU
19 11 87-88 (Porte voisine de M. Wall, épicier

AMERICAINES, ANGLAISES ET 
ECOSSAI?Je viens d’acheter le stock de TA

PISSERIE de la maison B. White 
J’offrirai ci-tte semaine ce stock en 
vente en détail, à dee prix beaucoup 
plue bas que lee marchande d’Ottawa 
ont payé dans 1* jroa. M. White m’a 
transféré toutes les affaire» de son 
département de la tapisserie.

Grain
Vilrin" d'ex. 

Cases

Tll e.

rpoaition améliorée» (Show 
), Tiroir» à argent.

Couteaux t l1,Oullle;«le Boiieh re

Coin de» rues Dalhousie et Saiut- 
Patilce, OttawaMOULIN A PLANER D'OTTAWA

Manafacture de Portes, Chassis el Jalousies
DE MOUNT SHERWOOD

PEINTURE
TAPISSERIES,

PEINTURES PREPAREE 
HUILE

Ecrive* et in formes-roue de no» CONDITIONS 
DK VENTES et une liste de prix.

Un assortiment dee plue complets des lignes 
suivantes constamment en mains : Portes, 
Chasdis. Jalousies. Moulures. Fl anchors. Lattes, 
Douves, Bardeaux, Bras e; Poteaux d'esca-C. Wilson & Fils MASTICWm. HOWE
ville.

PINCEAUX.
VITRES, et16, RUj: ESPLANADE 16

TORONTO, Oat. R. THACKRAY Propriétaire. 
Bureau. 34L Rue Sparks Ottawa. 

Conaexioe téléphonique.

Hue Rideau, Succursale No 386 
; rue Cumberland. miCLESfDE PEIRTHE E* GEXEBAL17-1-81Veuille* menMoieer le journal LeaéJiéâu.

DEPECHES TELE 

DERNIÈRES N
CANA

v.
...

Mort subito d'i
Trois-Rivières, 30— M 

lets, curé du Cap de ! 
mort subitement à midi 
à dîner chez 
protonotéire.

M. l'abbé Déei; 
années a Rome, 
dernier. Pendant non » 
Pape lui avait conféré 
gnor. Il était âgé de 56 a 

Le pont de C
Quebec 30—La compa 

Québec doit commencer 1 
exploration» miuutieust 
rivee du Saint Laurent, < 
lisation de l’entreprise, 
travail sera fait,elle fera 
dages et aux percements 
le lit du fleuve.

Conseil d"hy
*eil municipal 

cou*eil d’hygièm- 
comme »uit : M. le main 
Dr» Ladriére, Lacert-e e 
Blanchet, L. E. Coutui 
Dupère, J. C. Hamel, G. 
eon, N. Lamontagne et D

Steamer à li
—MM. Henry Fry et 

télégramme annonçant 
“ Eecalona,’’ capitaine S: 
castle, avec une cargai»' 
Montreal, s'est échoué a 
ron cinq milles plus haui 
le steamer “ Bratsberg ” 
Aux dernières nouvelles, 
eau. mai» l'on espère qu'i 
parti de la cargaison,on p

son frère, M

'd’oiûY

■

Partie de or
—Leur* Excellence Ion 

ainsi qu’un grand nomb 
eistaient à la partie de 
jouée hier, sur les Plaine* 
tre le club (le Québec et ci 
La victoire est restée à 
Son Excellence a invité

1
!

Départ pour 1"
—Sir Saul et lady Sami 

ble J. Vanderpol. miuisi 
pon, se sont emba 
e matin.

Arrivée prochaine 
anglaise

—Le *‘Bellorophon’’ air 
frégates qui font partie 
glaise sont partie* d’IIali 
ce matin.

L» commerce de

r 1

—Il u’a été vendu qu'un 
de charbon pendant ces c 
« est celle qui arrive lu si 
le prix a été tenu secret, 
n'y a plue environ que ne 
charbon écossais à recevol 
sur ce nombre cinq ont t 
sant une balance de qua 
seulement pour le mardi 
lions sont encore de y.OO 
sous de celles de l’an de 
époque.

Le naufrage dn “ B

Sainte Flavie, Que., 8 
nue »ur les corps des quir 
vapeur norvégien " Brais 
minée hier avec un verdie 
dentelle,” sans aucun bl 
retomber sur le capitaine.

La preuve dénio 
vire commença à se 
se composait de 17 
giens, quitta le nav 

douze dans une 
s une petite. La mer e 

et après deux heures et d 
• 'v IL travail, les naufragés arriv 

* côte, mais seulement poui
e» * leur* embarcations cuntre

^a Tous se sont noyés à 1"«
cond mécanicien, N. Forsb 
feur nommé J. Grinde 

■ de ceux qui ont péri :
J. Isakaen, J. Handland, 

sen, H. P. Hansen. A. Isa 
A. Ilolberseu, E. F. Tonne 
N. Olsen, H. M. Holten, 

W Lalvoreneen, C. Kindsen i
L* capitaine Neilsen et c 

été sauvés. Les corps ont i 
vée et inhumés aujourd'hc 
tière de Ma

ntre qut

Zù

Un projet non
i, 30— Joseph Sj 

la tempérance, a Londres, 
gemente avec les autorités 
pour l'achat de l’ile Malet

Victoria

Ma
llle

PO
dede large sur douze milles c 
tention de la peupler de fai 
il leur construira des mate 
curera les choses nécessai 
échange de services rendu 
des chef» de famille. Spe: 
route pour l'Angleterre 
jours. Ce plan est nouveai 
de soulager les classes pai:

Le plqne-niqne d’K

Hagbrsville, 80—Cinq 
assistaient à la démonst 
trice faite en cette ville hii 
neur de M. le Dr Montagu 
honorables ministres, sir 1 
et sir John Thompson.

La ville avait etc toute 
circonstance. De fait il n’y 
seule maison sur laquelle i 
flotter un pavillon.

A leur arrivée en ville à 
les ministres furent reçus 
à la tête de la population 
accords de plusieurs corr 
l’endroit fixe comme lieu 

Après qu’ils eurent fait 
ter préparé pour la ci 
adresses de bienvenue leu
tées et les discours comnn 

Sir Hector Langevin a 
de l'imbroglio des pêcherii 
que le» Etats-Unis sont 
mêmes au traité de 1818 i 
ne fait aujourd’hui que 
justes droits.

Le Canada, a-t-il ajouté, 
•neessions et le* Etats-

pas se figurer qu'il eont 
d’en faire. Nos reepectoi 

isins mais nous avo
arda sauvegarder.

Sir Hector Langevin at< 
la récip ocite illimitée < 
d’union commerciale mal i

Sir John Thompson a di 
du président Cleveland 
comme un élan nouveau à 
au Canada. Je regrette tou 
que l’honorable M. Laurie 
aussi peu patriote qu’il 
Thomasyuand il a mis 
côté du Canada. l>e chef 
a prétendu que la réciproc 
avec lee Etats-Unis aurait 
menter notre commerce ; 
président donne le cou| 
projet en convainquant le- 
les Américaine n'hésitera 
avaient le pouvoir, a nous 
exigences politiques.

—Des discours furentiïSpar le Dr Montague. MM. 
Boyle, M. P.; Alex. M 
McCulla, M. P. et le Dr Si

ETATS-U

Dis statue à Roh

Adbaxy. N. Y. 30—La s 
de Robert Burns, qui a ét< 
an legs faite à la ville par 
Pherson. d'Ecoseé, qui a r 
ici, a été dévoilée ce matir 
breux spectateurs, eomp 
«sis de distinction de t< 
du pays. Deux discours oi 
et la fête a été égayée pi
musique écossaise. Ce 
offert aux Invités étrangi 
Caledonian Club, au Data

VENDR1DI, 91 AOUT UHS
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